
BUREAUX ALLEMANDS AU MAROC
Depuis la fin de l'Empire romain, le Maroc a toujours résisté avec succès aux invasions étrangères. Bien

qu'islamisé au VIII° Siècle, les tribus berbères ont même repoussé la colonisation arabe, avant de fonder un
brillant Empire en Espagne.Malheureusement, pendant plus de mille ans, le Maroc a aussi alterné les périodes
fastes, avec un pouvoir central fort et  les périodes d’anarchie, marquées par des luttes intestines et le marasme
économique. Après la chute du Royaume Ibéro-Marocain  de Grenade en 1492, les européens vont peu à peu

mettre la main sur le Maroc. Par ordre d’entrée en scène : Les Portugais qui s'emparent du port de Mazagran en
1502, les Espagnols et les Français qui dans un premier temps n'ont qu'une représentation diplomatique à partir

de1577. Pour toutes les nations au nord de la Méditerranée, le Maroc représente u marché juteux pour écouler des
produits manufacturés et s'approvisionner en matières premières. Ce sont donc les commerçants qui les premiers
vont s'y installer, d'abord à proximité des grands ports que sont Mazagran, Tanger et Mogador. Leurs activités se

développeront ensuite dans les villes du centre ; Fès, Marrakech et Meknès. Toutes les nationalités sont
représentées. Outre les Portugais, les Espagnols et les Français, les anglais, Italiens et Allemands arrivent en

nombre : Une mondialisation avant l'heure. Pour favoriser leurs ressortissants, les gouvernements Européens vont
imposer au Sultan des conditions exceptionnelles : Les étrangers et les Marocains travaillant pour eux ne paieront

aucun impôt, excepté des taxes douanières limitées et dépendront des lois de leur pays d'origine. De fait, au
milieu du XIX° Siècle, le Maroc est toujours indépendant mais son économie lui échappe.     

    

 



Lorsque le commerce fleurit, la Poste n'est jamais loin. Pour prospérer, les commerçants doivent pouvoir
communiquer, prendre es commandes et transférer des fonds. C'est la France qui ouvre le 1° bureau de poste à
Tanger en 1852, cependant il s'agit d'un bureau secondaire rattaché à celui d'Oran. Il n'est reconnu Bureau au

plein sens du terme qu'en 1862 au numéro 5106. D'autres bureaux français suivront à Casablanca, Ksar el Kebir,
Larache, El Jadida,  Essaouira, Rabat et Salé. Les Anglais ouvrent leurs bureaux en 1857 et les Espagnols en

1865. Cependant les maisons de commerce de l’intérieur des terres restent isolées du monde. Le solution
ponctuelle de louer les services d'un  messager n'est guère satisfaisante. C'est Isaac BRUDO, fils du vice-consul

français de Mazagan, qui le premier crée sont propre service postal. L'objectif est d'acheminer le courrier en
provenance de Marrakech vers la Poste Anglaise, Espagnole ou Française de Mazagan, d'où il pourra prendre un

bateau pour l'Europe. En guise de facteurs, il emploie des messagers à pied d'une résistance physique hors du
commun : les Rekkas qui peuvent marcher jusqu’à 20 heures par jour en se nourrissant de pain et de dattes. Cette
poste privée émet des timbres qui affranchissement les courrier entre Marrakech et Mazagran, là un timbre de la
poste officielle est apposé pour la suite du voyage. L'expéditeur s’acquitte du double affranchissement. Dans le
cas d'une lettre provenant de l’Étranger, le destinataire paie simplement les services de la poste privée à l'arrivée

à Marrakech.. La formule rencontre un succès immédiat et le Sultan décide de l'imiter mais sa poste n'est pas
aussi sûre et n'accepte pas les recommandés. Elle sera boudée par les commerçants européens.. En revanche

d'autres entrepreneurs connaîtront plus de réussite et dans les années suivantes des postes locales s'ouvrent à Fès,
Mogador, Sefro, Arcila et Ouazzan. En tout c'est une vingtaine de services privés qui verront le jour :

– Mazagan – Marrakech (200 km) Isaac BRUDO de 1891 à 1900
– Mazagan – Marrakech (205 km) Vice consul d'Italie et Directeur de la poste Britannique de 1897 à 1900

– Tanger – fès (240 km via Larache, Alcazar et Mequinez) Charles GAUTSCH de 1892 à 1893

– Mogador – Maroc (205 km) M.MAÏMARAN éphémère en 1892
– Fès – Sefro (38 km) de 1894 à 1901

– Algazar – Ouazzan (42 km) MM GALUNTUOMINI et SIRFATI en 1896 et 1897 

– Tétouan – Chechouan (70 km) Josué BENCHIMOL de 1896 à 1898

– Tétouan – El Ksar (85 km) Si ALLAL ABDI de 1997 à 1898

– Fès – Mequinez (56 km) Messod BENSIMON de 1897 à 1901

– Mazagan – Azemour – Marrakech (210 km) Messod BENSIMON de 1897 à 1901 

– Saffi – Marrakech (160 km) I BRUDO et Joseph ANDRE de 1898 à 1901

– Tannger – Arcila (50 km) Aaron COHEN de 1895 à 1901

– Tanger – Tétouan (45 km) Savador HASSAN de 1896 à 1898

– Alcazar – Wazan (42 km) Joseph COHEN en 1896 et 1897

– Tétouan – Sheshuan (70 km) Joseph COHEN de mai à octobre 1897
– Tanger – Larache (80 km) James NAHON en 1896 et 1897 

– Mogador – Agadir (30 km) David El MALEY en 1899 et 1900
– Tanger – El Ksar (105 km) de 1898 à 1900

– Demrat – Marrakech (80 km) Charles FIRBACH en 1906 et 1907

– Mogador – Marrakech (205 km) seul service privé allemand crée en Avril 1893 entre les firmes MARX 
et Cie de Mogador et NISSAN CORIAT de Marrakech. Ce service privé a été repris par la Poste 
Allemande  en 1911

Parallèlement à ces officines privées, les 4 pays Européens qui s'installent au Maroc y ouvrent des bureaux de 
poste qui utilisent au départ les émissions de métropole. Rapidement l'Allemagne envoie des émissions 
spécifiques surchargées Marrokko ou Marrocco en Centimos et Pesetas (valeur que l'on retrouve sur tous les 
timbres des bureaux étrangers au Maroc sans exception) entre 1899 et 1911. Des bureaux sont ouverts à 
TANGER, ALKASSAR, ARSILA, ASIMMUR, CASABLANCA, FEZ, LARACHE, MARRAKESCH, 
MAZAGAN, MEKNES, MOGADOR, RABAT, SAFFI et TETUAN. Cependant, les premières oblitérations 
mentionnent simplement « AUS WESTAAFRIKA » (depuis l'Afrique de l'Ouest) dans un cachet rectangulaire, 
puis suivront les cachets ovales des compagnies maritimes reliant l'Afrique à l'Allemagne et en particulier la 
« DEUTSCHE SEEPOST LINIE/ HAMBOURG WESTAFRIKA ».

 Les bureau Allemands restent ouvert en zone Française en 1914 et jusqu'en 1919 en zone espagnole.  












